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Actuailes est un bimensuel d’actualité gratuit pour les 10-15 ans. Nous
avons besoin de votre aide pour continuer à offrir cet abonnement en ligne
gratuitement, fruit du travail de nos 35 bénévoles. Grâce à votre soutien 
matériel, nous pouvons financer le site actuailes.fr et le développement
du journal dans les établissements scolaires. Ainsi vous contribuez à faire
grandir et connaître Actuailes.

Je fais un don pour soutenir le projet.

a besoin de vous...

50€ (ex : – 33 !, coût réel 17 !)

100€ (ex : – 66 !, coût réel 34 !)

200€ (ex : – 132 !, coût réel 68 !)

Autre : ............................................

Nom* : ............................................................. Prénom* : ...........................................................
Adresse* : ........................................................................................................................................
...............................................................................................................................................................

CP* : l.....l.....l.....l.....l.....l  Ville* : .....................................................................................................
E-mail : .......................................................@................................. Tél. : .....................................

66% de réduction fiscale
Vous bénéficiez d’une réduction d’impôt sur le revenu de 66 % du montant 
de vos dons au fonds de dotation de l’association Marcel-Callo qui verse l’inté-
gralité de votre don à Actuailes.

*Données obligatoires, nécessaires à l’établissement et l’envoi de votre reçu fiscal.
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UNE CERTAINE IDÉE DE LA FRANCE Julien Magne

Pénurie de médicaments

Une pénurie qui dure
Depuis 10 ans, la France connaît

une pénurie de certains médica-
ments. Et la situation s’aggrave. Il
s’agit avant tout de médicaments
basiques – comme le paracétamol –
et des antibiotiques. Mais certains
sont vitaux, comme ceux contre les
crises d’épilepsie et le cancer. Cela
crée une grande angoisse chez les
patients. 

Quant aux pharmaciens, ils per-
dent beaucoup de temps pour cher-
cher les médicaments manquants
auprès de leurs fournisseurs et
confrères. Et, quand c’est introuva-
ble, il leur faut rappeler le médecin
pour trouver une alternative. Il en
résulte une baisse de la qualité des
soins, et pour certains malades une
baisse de leurs chances de guérir.   

Les raisons
La principale raison est que les

usines qui produisent les matières
de base pour les médicaments sont
en Chine et en Inde, et non plus 
en France. La dernière usine qui
produisait du paracétamol a fermé 
en 2009. En parallèle, la demande
mondiale est en forte croissance,
car de plus en plus d’humains ont
les moyens de se soigner. Mais,
surtout, il est peu attractif de 
vendre des médicaments en France

où les prix sont bas, car réglemen-
tés par l’État. Nos commandes
passent donc en dernier. Enfin, la
gestion des stocks interroge, car
certains industriels disposent de
plusieurs mois d’avance dans leurs
entrepôts, qu’ils ne mettent pas 
sur le marché. Pour faire monter
les prix ? 

Que faire ?
Face à cette crise sans précédent,

le gouvernement semble décidé à
réagir. Les pistes sont nombreuses.
En premier lieu, il faut absolument
relocaliser en France et en Europe
notre production essentielle. Il
s’agit d’un bien vital pour les Fran-
çais qui doit être sanctuarisé sur
notre sol et ne plus dépendre de
l’étranger. Dans cette perspective,
une usine de paracétamol devrait
ouvrir à Toulouse en 2025. Mais,
pour que cette production soit 
rentable, les prix des médicaments
vont devoir augmenter. Et, comme
souvent en France, il y a également
des procédures administratives à
assouplir. 

Pour aller plus loin
Cette pénurie vient malheureu-

sement accentuer la crise de la
santé en France, touchée par la
baisse du nombre de médecins,

l’engorgement des hôpitaux et 
désormais les pénuries de médica-
ments. N’y a-t-il pas une réflexion
globale à conduire sur le sujet ?
Quelle médecine voulons-nous en
France, et comment redresser la si-
tuation ?

L’autre question soulevée est
celle de notre autonomie nationale.
Avec la mondialisation, une grande
part des productions s’est délocali-
sée dans des pays où les salaires
sont bas, comme l’Inde, la Chine
ou le Vietnam. Et nous observons
avec les médicaments les effets que
cela peut avoir pour nous. 

Il en va de même pour les pro-
ductions agricoles, comme l’illustre
la colère actuelle des agriculteurs
face à des importations qui arrivent
du monde entier dans nos super-
marchés. Et si elles n’arrivaient
plus demain ? ●

Une ordonnance sur cinq est aujourd’hui concernée par ce problème. Comment en est-on arrivé
à ce!e situation catastrophique et dangereuse ?
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Dr Anne-Sophie Biclet UNE CERTAINE IDÉE DE LA FRANCE

Pourtant, notre organisme ne
peut pas se passer de sel, il est

nécessaire à la vie. Faisons le point.  

Le sel est indispensable 
Quand on parle du sel, on parle

essentiellement du chlorure de so-
dium, ou NaCl, qui constitue le sel
de table. C’est une molécule qu’on
retrouve de façon naturelle dans
beaucoup d’aliments, le lait, la
viande, le poisson, les crustacés…
On en rajoute en faisant la cuisine,
et il y en a souvent beaucoup dans
les aliments transformés (ceux qui
sont vendus déjà tout préparés,
comme les pizzas, les plats cuisi-
nés, etc.). Le sodium se retrouve
aussi dans le glutamate de sodium,
un additif qui est utilisé dans la
préparation de beaucoup de pro-
duits industriels pour en améliorer
le goût. 

Le chlorure de sodium est né-
cessaire à la santé, nous avons

d’ailleurs un désir naturel de sel,
qui nous vient de notre cerveau.
Les animaux en consomment eux
aussi : en effet, le sodium (Na) per-
met de réguler la répartition de
l’eau dans notre organisme entre
l’intérieur et l’extérieur des cel-
lules, l’acidité des différents mi-
lieux, et même la transmission de
l’influx nerveux, c’est-à-dire la
commande des neurones qui diri-
gent le reste du corps. Le chlore,
lui, permet entre autres d’acidifier
l’estomac et donc de digérer. On
perd le sel par les urines et la trans-
piration. Les reins régulent cette
perte de façon précise, afin que
nous ne laissions pas échapper trop
de sel. Mais, si on transpire trop,
que l’on n’en mange pas assez ou
qu’on a une maladie des reins qui
empêche cette régulation, on peut
en mourir. C’est pour cela que les
grands sportifs utilisent des bois-
sons salées en cas d’effort intense. 

Trop de sel est 
dangereux

En revanche, si l’on consomme
trop de sel, cela cause des pro-
blèmes à notre organisme : cela 
favorise l’hypertension artérielle
(la pression dans les vaisseaux 
qui vont du cœur vers le reste 
de l’organisme), ce qui peut facili-
ter les infarctus (des vaisseaux se

bouchent dans le cœur) ou
des accidents vasculaires
cérébraux (dans le cerveau).
Consommer trop de sel
peut aussi entraîner
des maladies de l’es-
tomac, comme certains
cancers, ou des pro-
blèmes d’ostéoporose,
(fragilisation des os qui
deviennent poreux). 

Le juste milieu 
Il faut donc trouver le bon équi-

libre qui consiste à ne pas consom-
mer plus de 2 g de sodium (Na) par
jour, c’est-à-dire pas plus de 5 g 
de sel pour un adulte. Or l’apport
moyen dans les pays industrialisés
est actuellement du double. Pour
réduire la consommation de sel, le
plus simple est de suivre quelques
conseils simples : 
• faire sa cuisine avec des produits

frais au lieu d’acheter des plats
tout prêts ; 

• limiter les sauces (moutarde, vi-
naigrette, sauce soja, etc.) qui
sont en général très salées ; 

• saler les plats au moment où on
les cuisine ;

• et ne pas mettre de sel sur la table. 
N’hésitez pas à prendre ces

bonnes habitudes tout de suite,
c’est un investissement pour votre
santé ! ●

L’Organisation mondiale de la santé a récemment mis en garde contre la consommation
excessive de sel et ses conséquences pour la santé. 

Sel ou pas sel,
là est la question... !
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La SNCF a fixé de nouvelles règles pour l’emport
de bagages dans ses TGV. Depuis le 15 février,

chaque voyageur a le droit d’avoir avec lui deux
grandes valises et un petit sac. Cette mesure vise à
mettre fin à des abus ; elle semble largement suffi-
sante pour partir en vacances, et cohérente avec notre

nombre de bras pour porter des valises. Il sera tou-
jours possible de transporter une poussette, une paire
de skis ou un instrument de musique dans son range-
ment. Cela reste largement supérieur à ce qui est au-
torisé dans les avions ou les trains à bas prix (comme
Ouigo).  

Afin que ses clients se familiarisent avec ces 
changements, la SNCF a décidé de ne pas adresser
d’amende aux contrevenants avant le 15 septembre.
Il pourra ensuite leur en coûter entre 50 et 150 €. 
On se demande en revanche comment la SNCF va
pouvoir contrôler la mesure. ●

ÀBéziers, ils étaient 732 élèves le lundi 26 février à
revêtir pour la première fois leur uniforme. D’un

coût total de 200 euros, financé par la mairie et l’État,
il est composé d’un blazer sombre à liseré rouge, d’un
pull gris, d’un polo blanc avec le blason de la ville 
et d’une jupe ou d’un pantalon noir. Les parents
d’élèves et les élèves semblaient ravis. 

L’uniforme présente en effet de nombreux avan-
tages. Il permet de masquer les inégalités entre les
élèves riches et pauvres, en évitant la course aux
marques. Il permet aussi une meilleure concentration
en classe et renforce la cohésion au sein de l’école.
Enfin, il évite le port de tenues non appropriées ou 
indécentes. 

Même s’il ne règlera pas tous les problèmes que
connaît actuellement l’école, il peut aider à en ré-
soudre certains. Un uniforme est déjà porté dans les
écoles outre-mer, dans les lycées militaires, dans les

maisons d’éducation de la Légion d’honneur et dans
de nombreux établissements privés, essentiellement
hors contrat. Avec d’excellents résultats. 

Environ 90 écoles publiques se sont portées volon-
taires pour suivre l’exemple de Béziers. En cas de suc-
cès, une généralisation du port de l’uniforme est
envisagée en 2026 dans toute la France. ●

L’uniforme fait sa rentrée
à Béziers

Bagages : la SNCF
resserre la vis

Le savais-tu ?
Le premier TGV a été dessiné par Jacques Cooper, 
styliste à qui on avait demandé de dessiner « un train
qui ne ressemblait pas à un train ».
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Insolite : la bonne action d’un taxi à Nantes
Mercredi 14 février, une religieuse dominicaine se

rendait à l’aéroport pour prendre un avion pour 
Toulouse. Elle devait y être opérée pour donner son
rein à son frère malade. Malheureusement, elle man-
qua son avion, bloquée dans des embouteillages 
provoqués par une manifestation de taxis. 
Averti et ému par son histoire, un taxi lui proposa 
de l’emmener en voiture. Alors que la course aurait
dû coûter 1 000 €, le chauffeur ne l’a pas fait payer,
expliquant de manière très belle qu’il faisait avant
tout un métier de service. Et, comme les taxis sont une
profession soudée, ils ont mis en place une cagnotte
pour rembourser leur confrère de ses frais. Une belle
histoire sur le don et le sens du service. ●

Joyeux anniversaire 
au GIGN

Le Groupe d’interven-
tion de la Gendarmerie
nationale a fêté ses 50 ans
le 1er mars. Unité d’élite
mondialement reconnue,
le GIGN a été conçu – et
est entraîné – pour inter-
venir dans des situations
extrêmes. 
Il a ainsi pour mission de
libérer des otages, contrer
des attaques terroristes ou
protéger des personnalités dans des zones à risques,
comme des diplomates en zones de guerre. Pour le re-
joindre, chaque gendarme volontaire doit d’abord
passer des tests physiques et psychologiques poussés,
puis suivre une formation de presque deux ans. ●

La diplomatie française recule
Alors qu’elle disposait encore récemment du plus

grand réseau diplomatique mondial (ambassades,
consulats) après les États-Unis, la France occupe dé-
sormais la cinquième place mondiale, en lien avec son
rang comme puissance. Notre pays est devancé par la
Chine, les USA, et désormais la Turquie et le Japon.
La France compte 249 ambassades et consulats à tra-
vers les cinq continents, mais en a fermé 18 depuis
2016. 
Retrouvez dans Actuailes n° 142 un entretien avec
l’ambassadeur de France en Italie. ●

Pas de groupe de niveau dans le privé
Comme nous vous l’avions annoncé dans nos précé-

dents numéros, des groupes de niveau vont faire leur
apparition au collège à partir de l’année prochaine.
Destinés aux classes de 6e et 5e, ils sont concentrés sur
les mathématiques et le français. Cela nécessite évi-
demment des moyens supplémentaires, estimés à 
2 300 professeurs. Le gouvernement a créé la surprise
en ne dotant pas le privé de moyens pour mettre en
place ces groupes de niveau. La raison avancée est que
le privé n’a pas assez d’élèves en difficulté. C’est
certes une belle reconnaissance du niveau de l’ensei-
gnement privé, mais cela crée un problème insoluble
pour les 16 000 classes concernées. 
Il y a sûrement une raison pratique à cela. En effet,
malgré les promesses, la mesure semble difficile à 
appliquer et à financer, en raison du manque de pro-
fesseurs. La cantonner au public permet d’atténuer
les risques de ne pas y arriver. Mais on peut noter 
également une certaine offensive du gouvernement
contre l’enseignement privé. Cela a commencé les 
années précédentes avec les écoles hors contrat, et 
se poursuit cette année avec l’enseignement sous
contrat. Vu la crise que connaît l’école, n’y a-t-il pas
mieux à faire que d’attaquer ce qui fonctionne ? ●

Le palais Farnèse à Rome, siège de 
l’ambassade de France en Italie

https://www.actuailes.fr/page/2571/ambassadeur-de-France
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Madame Carole Delga, prési-
dente de la région Occitanie, a
déclaré qu’il était absolument
nécessaire de rétablir la semaine
de 4 jours et demi. Depuis 2017,
90 % des communes ont choisi la

semaine de 4 jours, à l’exception
notable de Paris. Elle souhaite également des journées
plus courtes, et des vacances d’été moins longues. 
Ces mesures permettraient selon elle de renforcer les 
savoirs de base. ●

nombre de greffes 
(remplacement d’un 
organe abîmé ou malade
par un organe sain) 
d’organes réalisées en
2023 en France. 
Les organes les plus greffés sont le rein et le foie,
devant le cœur et le poumon.

temps mis par une 
carte postale, postée 

le 23 juillet 1989 dans les Pyrénées-Orientales,
pour arriver à destination, dans le Loiret, 
le 11 décembre 2023. Cela équivaut à 34 ans
pour effectuer ce trajet en France.

Le savais-tu ?
Les régions sont responsables des lycées (construction,
entretien, fonctionnement), les départements des col-
lèges et les communes des écoles primaires.

5634

333
obus de la Première Guerre mondiale ont été

découverts lors de travaux à Brimont, près 
de Reims (dans la Marne). Enfouis dans une

tranchée sous cinq mètres de terre, dans des
caisses de munitions, ces obus appartenaient
vraisemblablement à un dépôt de munitions 

occupé par les Allemands.

12775jours

de fois plus brillant 
que le soleil : telle 
est la luminosité 
de l’objet 
céleste le plus 
lumineux de 
l’univers. Il s’agit 
d’un trou noir 
(présent dans 
l’espace) découvert 
par des astrophysiciens 
australiens. Il se situe à 
12 milliards d’années-lumière de la Terre.

500 000 milliards

Carole Delga

Retour de la semaine de 4 jours
et demi à l’école ?

Six emblèmes des Mousquetaires Noirs du roi
Louis XVIII (c’est-à-dire ceux de la seconde compa-
gnie de Mousquetaires, la première étant celle des
Mousquetaires Gris) ont été vendus aux enchères le
27 janvier à Montargis (Loiret). Datant de 1814 et
dans un parfait état de conservation, ils ont été rache-
tés par l’État et seront exposés au musée de l’Armée,
situé au sein de l’Hôtel National des Invalides, à Paris.

Ces emblèmes, composés d’un drapeau,
d’un étendard, de quatre flammes,

de quatre cordons et de deux 
cravates, avaient été remis par
Louis XVIII au marquis de la

Grange, dernier commandant
des Mousquetaires.

Les Mousquetaires Noirs aux enchères !

Gravure d’un Mousquetaire Noir



L’année 2024 est bien commencée, nous avons maintenant un peu de recul pour faire le bilan
économique de l’année écoulée, afin de mieux appréhender le contexte macroéconomique
des mois à venir.

Regardons les événements 2023, qui pourraient
continuer à être importants en 2024 et devraient 

retenir l’attention des économistes dans les prochains
trimestres.

L’économie chinoise au ralenti  
Après les confinements sévères des années covid,

les Chinois devaient se ruer sur la consommation et
un effet « rattrapage » massif était attendu. Or, après
quelques mois de rebond, la croissance chinoise s’est
dégonflée.

Pourquoi ? En plus d’être plombée par un en-
dettement massif (notamment dans l’immobilier),
l’économie chinoise souffre du ralentissement de
l’économie mondiale. De plus, contrairement au
passé, le monde achète moins en Chine : la « guerre
économique » Chine-USA et les sanctions commen-
cent à peser sur les exportations chinoises. 

La croissance est molle, et il faudra regarder atten-
tivement quels seront les choix économiques du 
gouvernement de Xi Jinping.

Succès pour la croissance américaine  
Grâce aux ménages qui ont continué à consommer

malgré l’inflation, au plein-emploi, mais aussi au plan
de relance massif appelé IRA, les États-Unis ont
connu une belle croissance. 

Cependant, on assiste actuellement à un ralentisse-
ment de l’emploi : ayant consommé leurs épargnes
covid et ayant moins recours à l’emprunt à cause de
la hausse des taux, davantage d’Américains revien-
nent sur le marché du travail, et il est moins facile de
trouver un emploi.

Inflation et taux d’intérêt   
Pour maîtriser une inflation devenue galopante, les

principaux banquiers centraux ont augmenté les taux
d’intérêt. Cela a pesé sur la consommation et sur la
croissance, et progressivement l’inflation a ralenti et
s’est dégonflée. Le sujet principal est désormais de 
savoir quel est le bon moment pour « pivoter », c’est-
à-dire stopper la hausse des taux, voire commencer à
les réduire, de façon à ne pas provoquer un ralentis-
sement trop important de l’économie. 

Si le patron de la FED américaine semble avoir pris
la mesure de la situation, la BCE, guidée par Christine
Lagarde, indique, elle, que les pressions inflation-
nistes demeurent.

Prix du pétrole très « volatil »
Sous l’effet de forces contraires, le prix du pétrole

a souvent et beaucoup varié. L’offre de pétrole russe
a été réduite à cause des sanctions économiques. 
Les réductions de production ont été coordonnées par
les principaux pays producteurs de pétrole (OPEP),
entraînant une pression à la hausse. 

Or le ralentissement de la croissance économique
mondiale et les tensions géopolitiques (guerre en
Ukraine qui dure, conflit au Moyen-Orient) ont pesé
sur les cours du pétrole. Pourtant, les prix de l’essence
à la pompe restent quasiment au plus haut…

Le travail des économistes est de faire des prévi-
sions sur l’avenir, afin d’assister les différents acteurs
dans la prise de décision. Or, s’il y a une constante 
qui demeure, c’est que les économistes se trompent
toujours… Le défi est plutôt à qui se trompera le
moins ! ●

Hornero L’ÉCHO DE L’ÉCO
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Deux ans après le début de la
guerre, la situation ne semble

pas tourner à l’avantage de
l’Ukraine. En effet, la Russie vient
de remporter une victoire tactique
autour de la ville d’Avdiivka dans
l’est du pays, tandis que les sou-
tiens occidentaux s’essoufflent, à
l’exemple des États-Unis dont le
Sénat bloque la mise à disposition
de 60 milliards de dollars. D’une
manière générale, le conflit s’ins-
talle pour durer.

Situation actuelle  
Pourtant, les efforts occidentaux

déployés jusqu’à présent sont im-
portants. Près de 100 milliards
d’euros ont été envoyés sous forme
d’armes, d’équipements ou d’aide
financière. De nombreux civils

ukrainiens ont été accueillis dans
les pays d’Europe ou d’Asie cen-
trale pour attendre la fin de la
guerre, loin des combats. Plus 
récemment, la France, suivant
l’exemple du Royaume-Uni et de
l’Allemagne, a signé avec l’Ukraine
un accord de coopération sécu-
ritaire prévoyant de fournir trois
milliards d’euros d’aide militaire. 

Mais Emmanuel Macron veut
aller plus loin. Alors que les États-
Unis sont accaparés par le conflit 
en Israël et la préparation des élec-
tions présidentielles, que les Bri-
tanniques sont empêtrés dans des
tensions politiques internes, le pré-
sident veut faire briller la position
française et se donner une stature
internationale. On se rappelle
qu’au début du conflit il était un 
des rares chefs d’État à avoir ren-
contré Poutine. Ce fut un échec
dont il sortit moqué par la commu-
nauté internationale et, depuis, il
s’est rallié aux slogans occidentaux :
« La victoire de l’Ukraine est la
seule condition de la paix. »   

Envoyer des troupes ?
Il propose donc l’envoi de

troupes sur le sol ukrainien pour
faire fléchir la Russie. Mais quelles
en seraient les conséquences ?

Outre le fait que nous ne dispo-
sons pas de la ressource suffisante
pour mener une telle opération
(avec seulement 100 000 combat-
tants, l’armée française ne pourrait
tenir qu’un front de quelques di-
zaines de kilomètres), cela engage-
rait officiellement la France dans
une guerre contre la Russie. 

Notre pays deviendrait alors un
objectif militaire et pourrait être 
la cible d’une menace nucléaire,
comme l’a immédiatement rappelé
Vladimir Poutine.

Les autres États occidentaux
l’ont tout de suite compris, et ont
protesté, disant que l’envoi de
troupes n’était pas envisageable. 

En conclusion, il y a fort à parier
que la Russie sorte un peu plus
forte de ces annonces, et la France
un peu moins... Jusqu’où la France
doit-elle continuer à s’investir dans
ce conflit ? ●
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Le 26 février, Emmanuel Macron accueillait di!érents dirigeants européens pour une conférence
de soutien à l’Ukraine. Il a suggéré l’envoi de troupes occidentales, suscitant une véritable levée
de boucliers.

DE L’ATLANTIQUE À L’OURAL Alexis

Destroupes européennes
en Ukraine?

Le savais-tu ?
En 2003, les Américains, aidés des
Britanniques et de combattants
kurdes, ont envahi l’Irak avec près
de 300 000 soldats, sans l’accord
de l’ONU. La France s’y était op-
posée, mais l’opération avait été
poursuivie. 

U

..



Mélycène Syphore LE MOUCHARABIEH

Fin février, des soldats israéliens
ont ouvert le feu sur un groupe

de personnes palestiniennes lors
d’une distribution d’aide alimen-
taire. Des familles, exténuées,
criaient leur exaspération et leur
crainte de ne pas pouvoir nourrir
leurs enfants. Cette manifestation
spontanée a dégénéré et les soldats,
se sentant menacés, ont tiré dans 
la foule, causant de nombreuses
victimes. Ce conflit ne cesse de 
déverser son lot d’horreurs de tous
les côtés.

Cet accident a causé une grande
stupeur dans l’opinion internatio-
nale et suscité une désapprobation
générale. Les États-Unis, la France
et de nombreux pays ont sommé
Israël de s’expliquer. Reconnais-
sant une « erreur », les responsables
israéliens, inflexibles, ont rappelé
que leur objectif restait l’éradica-
tion du terrorisme dans la bande 
de Gaza et la neutralisation de tous
les responsables du Hamas qu’ils
traquent dans le monde entier.

Un infime espoir de
trêve humanitaire

Dans cette folie, une sortie de
crise semble illusoire, mais quel-
ques lueurs d’espoir subsistent. La
France est engagée dans de vastes
opérations humanitaires. Après
avoir laissé mouiller un navire au
large de Gaza pendant quelques
semaines pour compenser la des-
truction des hôpitaux, acheminer
de l’aide médicale et secourir les
premiers blessés, il s’agit mainte-
nant d’obtenir une augmentation
du volume d’aide autorisée à en-
trer dans la bande de Gaza. 

Seuls 80 camions peuvent au-
jourd’hui franchir chaque semaine
la frontière en l’Égypte et Gaza ; la
France souhaite que ce nombre
passe à 400. Par ailleurs, le prési-
dent de la République a proposé
une trêve humanitaire de 6 se-
maines durant laquelle des otages
pourraient chaque jour être libérés
en échange de prisonniers palesti-
niens. Il s’agit du « plan de Paris ».
Début mars, les représentants 
diplomatiques des États-Unis, du
Qatar et du Hamas se sont rencon-
trés au Caire en Égypte pour évo-
quer ce plan. Israël a refusé de
prendre part aux réunions, mais a
néanmoins adressé un message à
ces représentants indiquant qu’il
n’était pas question de cesser la

guerre contre le Hamas, mais
qu’une partie du plan de Paris
pouvait être envisagé.

L’opinion publique peut-
elle changer de camp ?

D’abord choquées par l’odieuse
attaque terroriste du 7 octobre
2023, la plupart des opinions pu-
bliques du monde ont soutenu la
riposte d’Israël. Mais, après 5 mois
de bombardements et des dizaines
de milliers de victimes, blessés, 
déplacés, la brutalité du conflit et
la rigidité israélienne choquent 
de plus en plus de personnes. 

Aux États-Unis, principal sou-
tien d’Israël, des manifestations de
plus en plus nombreuses s’oppo-
sent à cette guerre. De nombreux
pays, dont les USA, vont connaître
des périodes d’élections internes
(présidentielles, européennes ou
autres). La question de Gaza sera
immanquablement un sujet cen-
tral des débats. ●
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Les drames se succèdent dans la bande de Gaza, peu d’espoir
de sortie de crise.

VersunetrêveàGaza?



Niger : sommet 
de la CEDEAO 

Près de 8 mois après le coup
d’État survenu au Niger, les chefs
d’État de la CEDEAO (Commu-
nauté économique des États de
l'Afrique de l’Ouest) ont décidé 
de lever une partie des sanctions
contre le Niger. 

Le président de la commission
a ainsi annoncé la réouverture des
frontières et de l’espace aérien
nigérien, l’autorisation des tran-
sactions financières entre les pays
de la CEDEAO et le Niger, ainsi
que le « dégel » des avoirs de l’État
nigérien pour des raisons humani-
taires. 

Si le Bénin, voisin du sud, a
d’emblée mis en application les
mesures, le Niger a de son côté
laissé les barrages fermés. Pour
rappel, le pays avait décidé il y 
a peu de quitter la CEDEAO :
cette posture n’est donc pas sur-
prenante. L’ex-président Bazoum 
demeure toujours otage de la junte
en place. 

Dans le même temps, la région
continue de s’enfoncer dans le
chaos. Le Burkina Faso, pays
ayant aussi choisi de quitter la 
CEDEAO et sous le joug des 
terroristes, a connu un week-end
sanglant les 24 et 25 février. On
dénombrerait ainsi près de 500
morts cumulés en quelques jours,
lors d’attaques coordonnées ayant
visé des offices religieux, aussi
bien chrétiens que musulmans. 

République Démocratique
du Congo : fin de partie
pour la MONUSCO 

Après 25 ans de
présence, et à la de-
mande de Kinshasa,
la force de L’ONU en République
Démocratique du Congo a amor-
cé son retrait, qui avait été acté 
en décembre 2023 au Conseil de
sécurité. 

La première de ses bases a été
remise à l’armée congolaise dans le
Sud-Kivu, dans l’est du pays, alors
que le pays connaît un regain de
violence inquiétant. Les combats
se poursuivent dans cette région,
en particulier autour de Goma,
dont l’aéroport a été bombardé.
Kigali entend soutenir le M23
(mouvement du 23 mars) afin de
pallier l’incapacité du gouverne-
ment de RDC à défendre la mino-
rité tutsie ; de l’autre côté, la RDC
prétend que le Rwanda ne cherche
qu’à déstabiliser cette zone pour
mieux en piller les ressources. 

Quoi qu’il en soit, les deux pays
ne semblent pas prêts à s’asseoir à
la table des négociations, comme
en témoignent les récentes an-
nonces belliqueuses du président
de la RDC, Félix Tshisekedi.

L’Angola, médiateur identifié
au travers de son président João
Lourenço, devrait relancer des 
discussions avant que le conflit ne
s’internationalise plus encore. 

L’ARBRE À PALABRES Guillaume P.
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1 Niger  2 Tchad
3 République Démocratique 

du Congo

Chefs de la junte nigérienne

Mahamat Déby

Membres de la  MONUSCO

Que s’est-il passé 
au Tchad ?  

Dans la nuit du 27 au 28 février,
des tirs ont été entendus dans
N’Djamena, ciblant les services de
renseignement tchadiens. Dès le
lendemain, le leader de l’opposi-
tion et pourtant cousin du prési-
dent de transition Mahamat Déby,
Yaya Diallo Djerou, était tué lors
d’un assaut de l’armée qui l’accu-
sait d’avoir fomenté l’attaque de la
veille. Les soutiens de Yaya Diallo,
figure de proue des populations 
du nord, ont immédiatement dé-
noncé un assassinat pour l’évincer
de la présidentielle, prévue début
mai, et pour laquelle Mahamat
Déby vient sans surprise d’annon-
cer sa candidature. 

Après les incidents survenus au
Sénégal (cf. Actuailes n° 172), le
processus démocratique printanier
s’annonce donc mouvementé dans
ces deux pays. ●

Nouvelles du continent...

Mahamat Déby

https://www.actuailes.fr/page/3131/la-reinsertion-scolaire-des-meres-adolescentes-


Cette prospérité attire la majo-
rité des pays pauvres d’Amé-

rique du Sud, et de nombreux
habitants du sud-ouest des USA
craignent l’arrivée de migrants 
illégaux. La frontière avec le
Mexique (3 200 km dont 2 000
avec le Texas) est la plus traversée
au monde. Les flux migratoires 
ne cessent d’augmenter depuis 
les années 60, culminant ces trois 
dernières années avec l’arrivée de
6 millions de migrants illégaux.
Pourtant, franchir la frontière illé-
galement est dangereux : les trafics
nombreux (drogues, êtres humains,
rançons) et les guerres entre cartels
sont la cause, directe ou non, de
milliers de morts chaque année.  

Endiguer les flux ? 
Des mesures fortes ont été

prises : opérations de police enga-
geant des forces par milliers pour
reprendre le contrôle de la fron-
tière, construction de 1 100 km de
clôtures et de murs et envoi de cen-
taines de clandestins arrêtés dans

des villes « sanctuaires » acceptant
de les recevoir (comme New York). 

Divisions internes 
préoccupantes

Les flux de migrants sont tels
(302 000 arrestations en décembre
2023) que l’« armée » de l’État du
Texas (sa garde nationale) se dé-
ploie largement et a même pris le
contrôle de Shelby Park, une zone
frontalière contrôlée par la police
fédérale, qu’elle accuse de mal la
protéger. Cela a déclenché une
confrontation inédite, physique
puis judiciaire, entre le Texas et
Washington. 

Le président Biden critique les
actions du gouverneur Abbott
(installation de fil barbelé flottant
sur le Rio Grande, la rivière fron-
tière) ; ce dernier dénonce l’inca-
pacité fédérale à défendre son
territoire ; il revendique donc son
droit à le faire lui-même pour les
Texans. Certains indépendantistes
évoquent une sécession1 pacifique,
mais elle violerait le principe de 
« nation indivisible » porté par 
le serment d’allégeance que prête
tout Américain. 

L’immigration clandestine est
un problème sensible, qui renvoie
à la misère ou à l’absence de justice

sociale, poussant des populations
à rechercher une vie meilleure 
ailleurs. Aux États-Unis, les ci-
toyens, surtout ceux arrivés de
façon légale récemment, voient
d’un mauvais œil des clandestins
profitant du pays alors qu’eux ont
dû mériter leur citoyenneté. De
plus, certains employeurs améri-
cains tirent largement profit des
travailleurs illégaux bon marché
(construction, agriculture, hôtel-
lerie). Ce sujet grave pose les 
questions de fond du partage des
richesses, de la souveraineté des
pays et des réponses à apporter à
la misère. Ne sont-elles d’ailleurs
pas d’abord à rechercher dans les
pays d’origine ? ●

En 200 ans les États-Unis sont devenus la 1re puissance mondiale,
en partie grâce aux e!orts de générations de pionniers d’origine
étrangère.  
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Oncle Tom VOICE OF AMERICA

Alerte rouge à la frontière 
mexicaine !

Le savais-tu ?
Plus grand que la France, le Texas
est le second plus grand État des
USA après l’Alaska ; le plus peuplé
et le plus riche après la Californie.
Seul État indépendant dans l’his-
toire américaine (de 1836 à 1845),
la fierté et la défiance de l’État
fédéral constituent souvent l’iden-
tité des Texans. S’il était indé-
pendant, il serait la 10e puissance
économique mondiale.

Frontière entre les États-Unis et le Mexique

Nombre de gardes-
frontière par secteur
Frontière (3200 km)
Mur haut (9 m)
Mur bas (5 m)

1. Séparation de l’État du Texas, qui devien-
drait alors un pays indépendant.



ROUTE DE LA SOIE Emmanuel

Parfaitement légal en Chine, le clonage d’animaux est un marché
en pleine expansion. Un progrès qui n’est pas sans risques.

L es premières expériences de
clonage animal se développent

dans les années 1950. C’est un
scientifique chinois, Tong Dizhou,
qui fut le premier à cloner un 
poisson rouge à partir d’un noyau
de cellule d’embryon, en 1963. 
En Europe, la brebis Dolly sera le
premier mammifère né de cette
technique, en 1996. 

Depuis, plusieurs espèces ont
fait l’objet d’expérimentations :
chats, vaches, chevaux ou encore
cochons. Mais, alors que le clonage
des animaux domestiques et d’éle-
vage est illégal en Europe, le déve-
loppement commercial de ce
secteur d’activité est en plein essor
en Chine. 

Pour quoi faire ? 
Le clonage a d’abord été envi-

sagé à des fins scientifiques, pour
assurer la préservation d’espèces 
en voie de disparition. Ces derniers
jours, la presse chinoise s’est fait
l’écho d’un premier clonage réussi
d’une espèce de chèvres tibétaines,
race protégée, réputée pour sa 
laine de cachemire. Comme pour
les végétaux, le clonage animal
trouve aussi des motivations éco-
nomiques. 

Il y a un an était officiellement
présenté à Pékin Zhuang zhuang,

le premier cheval cloné ; l’objectif
étant de réduire le prix de la repro-
duction et de l’élevage des chevaux
de course en conservant leurs qua-
lités génétiques, donc leurs perfor-
mances physiques. 

Enjeux économiques  
La Chine s’intéresse aussi parti-

culièrement au clonage des porcs,
à des fins agro-alimentaires notam-
ment, pour nourrir sa population
de plus d’un milliard d’habitants !
À l’Université Nankai de Tianjin,
un robot est capable de cloner une
cellule par minute. Vingt-cinq
porcs clonés sont déjà sortis du la-
boratoire en question. « Pour l’ins-
tant, notre objectif est de choisir
les meilleures races à cloner. Je
rêve de voir une machine où les
cellules entreraient d’un côté et 
où les porcs sortiraient de l’autre,
mais on n’en est pas encore là », 
témoigne le professeur Zhao Xin,
de l’Université Nankai. 

Dernière tendance à la mode
enfin, le clonage de son animal 
domestique. Certains particuliers
chinois sont prêts à débourser plus
de dix mille euros pour « redonner
vie » à leurs chats ou leurs chiens,
en faisant prélever leurs cellules
avant leur mort. Une nouvelle
forme de réincarnation ! 

Quels risques ? 
Ces progrès comportent néan-

moins des risques : la biodiversité
est une richesse qui pourrait être
menacée par les sélections géné-
tiques artificiellement opérées.
Surtout, les seules barrières au 
clonage humain ne seront peut-
être bientôt plus techniques, mais
seulement juridiques ou morales ;
deux critères qui sont très variables
d’une société, d’une civilisation ou
d’une époque à l’autre... ●
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Clonage animal en Chine :
un marché florissant

Le savais-tu ?
Le clonage est un procédé de biolo-
gie et de génétique qui consiste à
reproduire « à l’identique » un être
vivant. Il fait appel à des techniques
de laboratoire : pour des animaux, le
noyau de la cellule de l’animal d’ori-
gine est introduit dans un ovule, 
inséminé ensuite dans une femelle
porteuse, qui poursuit la gestation à
son terme. Nous en sommes encore
au stade expérimental ; le taux de
viabilité ne dépasse pas 5 à 10 %.

Zhuang zhuang,
cheval cloné

Le scientifique chinois Tong Dizhou



T rois nouveaux sports ont fait
leur apparition aux JO de

Tokyo en 2020 : l’escalade spor-
tive, le skateboard et le surf. Lors
des JO de Paris 2024, le breaking
fera également son entrée au sein
des sports dits additionnels (voir
Actuailes n° 169). 

L’escalade sportive
Pour rappel, l’escalade sportive

est un sport moderne qui se pra-
tique à la fois en pleine nature et
sous forme urbaine, en salle. Au
programme olympique de l’esca-
lade sportive, les épreuves regrou-
pent trois disciplines : le bloc, la
vitesse et la difficulté.

Le bloc consiste à escalader des
structures de 4,5 mètres de hau-
teur, sans corde, mais avec des
tapis de réception, dans un temps
limité et avec le moins de tentatives
possibles. L’épreuve de vitesse est
une spectaculaire course contre 
la montre en duels éliminatoires 
en un contre un. Les meilleurs
athlètes de l’épreuve de vitesse
grimpent un mur de 15 mètres 
incliné de 5 degrés, en moins de 
6 secondes pour les hommes et 
en moins de 7 secondes pour les
femmes. Enfin, l’épreuve de diffi-
culté requiert des athlètes qu’ils
grimpent le plus haut possible un
mur de 15 mètres, en 6 minutes 

et sans connaître à l’avance le par-
cours à franchir.

Lors des JO de Paris, deux
épreuves d’escalade distinctes 
sacreront deux champions et deux
championnes olympiques : une
première épreuve combinera le
bloc et la difficulté, et la seconde 
ne concernera que la vitesse (voir
Actuailes n° 170).

Le skateboard
Le skateboard est un sport

jeune et spectaculaire qui s’est 
développé aux États-Unis dans les
années 1950. Les athlètes s’affron-
teront dans deux disciplines, le
park et le street. Les figures seront
notées en fonction de critères tech-
niques, de vitesse et d’amplitude.
Les épreuves seront composées de
deux manches : une manche préli-
minaire de qualification, puis une
manche finale ; elles 
auront lieu Place de 
la Concorde à Paris.

Le surf
Le surf trouve ses origines à

Hawaï dès le XVe siècle. Dans les
années 1950, le surf se développe,
notamment grâce aux nouveaux
formats de planche, rendant sa
pratique plus accessible au grand
public. Les surfeurs effectuent des
figures en glissant sur une vague 

et sont notés par cinq juges en
fonction de la variété, de la vitesse,
de la fluidité, de la puissance et de
la difficulté des enchaînements
réalisés. Les épreuves de surf se
dérouleront à Teahupo’o, à Tahiti,
en Polynésie française. 

Le breaking
Le breaking est un style de

danse né de l’effervescence des
fêtes de quartier du Bronx à New
York, et issu de la culture hip hop.
Il s’est développé aux États-Unis
dans les années 1970. Cette disci-
pline se distingue par la dimension
acrobatique des figures au sol réa-
lisées lors de « battles » opposant
deux athlètes sur une musique 
proposée par un disc-jockey et 
un maître de cérémonie. Lors des
JO de Paris, la compétition de
breaking sera composée de deux
épreuves, une masculine et une 
féminine. Ces épreuves se déroule-
ront Place de la Concorde. ●

Éric Liechtenauer   SPORT
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Depuis 2014, le Comité international olympique encourage les comités d’organisation des pays
hôtes à proposer de nouveaux sports à ajouter aux disciplines olympiques traditionnelles. 

Les 4 sports additionnels
aux JO de Paris

Épreuve de bloc (escalade sportive)

https://www.actuailes.fr/page/3089/jeux-olympiques-le-choix-des-sports-representes
https://www.actuailes.fr/page/3103/un-nouveau-sport-fait-son-entree-aux-j0-l-escalade-sportive


SCIENCE Malo du Bretoux

Chaque semaine, les entreprises annoncent de nouvelles avancées dans le domaine de l’intelligence
artificielle, avec de nouveaux modèles toujours plus performants. 
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Vous vous rappelez (cf. Actuailes
n° 157) que ces modèles ont 

besoin d’être entraînés par de puis-
sants ordinateurs sur de vastes
bases de données. Au cœur de ces
ordinateurs, on trouve des puces
hyper-spécialisées, les GPU (Gra-
phics Processing Units, ou Proces-
seurs graphiques). Pourquoi sont-
ils autant utilisés ?

Le cerveau humain, 
modèle de l’intelligence

Les modèles d’intelligence arti-
ficielle, en particulier ceux basés
sur les réseaux de neurones pro-
fonds, ont besoin de réaliser de
nombreux calculs simples en pa-
rallèle, car ils s’inspirent du fonc-
tionnement du cerveau humain. 

Ce dernier est composé de mil-
liards de neurones, qui sont des
cellules nerveuses capables de
transmettre et de recevoir des 
signaux électriques. Chaque 
neurone est connecté à plusieurs
autres neurones, formant un réseau
complexe. 

Lorsque le cerveau reçoit une
information, par exemple une
image, il l’analyse, activant cer-
tains neurones et en inhibant 
d’autres, selon leur poids et leur
biais. Ce processus se répète à tra-
vers plusieurs couches de neurones,
jusqu’à ce que le cerveau produise

une réponse, par exemple recon-
naître un objet ou une personne.
Les réseaux de neurones profonds
imitent ce processus en utilisant
des unités de calcul appelées neu-
rones artificiels, reliées entre elles
par des connexions pondérées.
Pour entraîner un réseau de neu-
rones profonds, il faut ajuster les
poids et les biais des connexions,
en utilisant des algorithmes d’op-
timisation (voir Actuailes n° 85).
Ces calculs sont simples, mais ils
doivent être effectués sur de
grandes quantités de données.

Puce spécialisée ou
puce généraliste ?  

Les GPU sont des processeurs
spécialisés dans le traitement gra-
phique ; ils peuvent effectuer des
opérations mathématiques com-
plexes et parallèles à grande vi-
tesse. Les GPU offrent plusieurs
avantages par rapport aux CPU
(Central Processing Units), qui
équipent nos ordinateurs ou télé-
phones, pour répondre aux besoins
des modèles d’intelligence artifi-
cielle. Tout d’abord, les GPU ont
une architecture plus adaptée aux
calculs parallèles, car ils ont des
centaines de cœurs plus petits, qui
peuvent exécuter des milliers de
calculs simultanément. Les CPU
ont quelques cœurs plus gros, qui

ne peuvent exécuter que quelques
calculs plus compliqués à la fois.
Les GPU sont donc plus efficaces
pour les calculs les plus courants
dans les réseaux de neurones pro-
fonds. 

Ensuite, les GPU offrent une
meilleure efficacité énergétique
que les CPU ; ils consomment
moins d’énergie pour effectuer le
même travail. Cela réduit les coûts
opérationnels et l’impact environ-
nemental de l’entraînement des
modèles d’intelligence artificielle.
Enfin, les GPU ont de nombreux
logiciels pour cet entraînement, ce
qui facilite le développement et 
le déploiement des applications
d’intelligence artificielle. ●

Le savais-tu ?
L’intelligence artificielle (IA) est 
un ensemble de théories et de
techniques visant à réaliser des
machines capables de simuler 
l’intelligence humaine. Souvent
classée dans le groupe des ma-
thématiques et des sciences 
cognitives, elle fait appel à la neu-
robiologie computationnelle et à
la logique mathématique.

La guerre 
des puces

https://www.actuailes.fr/page/2858/conversation-avec-un-robot-chagpt
https://www.actuailes.fr/page/2858/conversation-avec-un-robot-chagpt
https://www.actuailes.fr/intelligence-artificielle-2-des-algorithmes


Ta!e Cecile,

Cécile Cazaumayou C’EST ARRIVÉ LE le 6 mars 1836  
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Ma chère Laure, 
Tu connais sans doute Davy Crockett,
héros américain de la conquête de
l’Ouest, trappeur à la toque de castor.
Mais sais-tu qu'il est mort il y a près
de deux siècles, avec tous les autres
défenseurs de Fort Alamo, lors de 
la guerre qui opposa le Texas au
Mexique ?
Lors de la colonisation de l’Amérique
du Nord, le Texas actuel devint une
colonie espagnole, puis mexicaine
lorsque l’Espagne se retire de 
l’Amérique du Nord. Néanmoins, 
de nombreux colons américains s’y
installent au début du XIXe siècle.À l’automne 1835, les colons se soulèvent contre l’État mexicain, et par cette révolution ils cherchent à prendre leur indépendance. Les Mexicains résistent, et les deux camps s’affrontent dans des escarmouches et des batailles rangées. Alors que les Texans ont libéré tout le territoire pour tenter de prendre leur indépendance, le Mexique réagit en envoyant l’armée.

Le sort de la guerre se joue à Fort Alamo, près de la ville de San Antonio :180 Texans se font assiéger par une armée mexicaine de 3 000 hommes,commandée par le général de Santa Anna. Pendant douze jours d’escarmouches, les deux camps s'affrontent, sans effet sur le cours de laguerre. Les Texans, conscients de leur infériorité numérique, avaient demandé des renforts, qui n’arrivent pas. Le fort est bombardé en permanence par les Mexicains. Le 6 mars a lieu l’attaque décisive : les Mexicains attaquent le fort par tous les côtés à la fois. Malgré le désavantage numérique, les Texans se défendent de toutes leurs forces,avec leur artillerie, tant que celle-ci est en état de fonctionner, mais ils sont rapidement submergés par le nombre des soldats mexicains ; aucours du deuxième assaut, ceux-ci réussissent à s’introduire dans le fort. Les combats continuent alors dans les différents bâtiments, jusqu’à ce quetous les Texans, submergés par le nombre, soient tués par les Mexicains.Davy Crockett est l’un des derniers à mourir. En quelques heures, FortAlamo était repassé entre les mains mexicaines, et tous ses défenseurs tués.
Le choc de cette nouvelle est si fort chez les Texans que les colons se remobilisent, et qu’un mois et demi plus tard, à la bataille de San Jacinto, l’armée mexicaine est définitivement vaincue par les troupes texanes.La République texane est alors officiellement proclamée, indépendante du Mexique comme des États-Unis.Ce n’est qu’une quinzaine d’années plus tard que le Texas rejoindra la confédération des États-Unis d’Amérique.
Voilà ma chère Laure, tu en sais maintenant un peu plus sur l’histoire de cet État du sud des États-Unis, et sur les hommes qui se sont battus pour le rendre tel qu’il est aujourd’hui.

Je t’embrasse, 

La prise de Fort Alamo et la mort de 
Davy Crockett

La Chute d’Alamo (ou Le Dernier Combat de Crockett) par Robert J. Onderdonk (1903)

Portrait de Davy Crockett, 
par Chester Harding (1834)



Pour connaître les dates et lieux : ●

Ces trois années commémorent
chacune un événement mar-

quant de la vie (terrestre ou cé-
leste) du plus grand des Docteurs
de l’Église.

Qui est saint Thomas
d’Aquin ?

Saint Thomas est un religieux
dominicain, né en 1225, au châ-
teau de Roccasecca près d’Aquino,
dans le centre de l’Italie. À 19 ans,
il entre dans l’ordre des Prêcheurs,
où il reçoit une formation intel-
lectuelle d’un nouveau genre. On
venait en effet de redécouvrir les
œuvres d’Aristote, un philosophe
grec de l’Antiquité. Celui-ci avait
une pensée et une méthode remar-
quables par leur justesse et leur
précision. Et on cherchait à s’en
inspirer à ce moment-là. C’est
pourquoi Thomas a pu en bénéfi-
cier. Après avoir achevé sa forma-
tion, il reçoit la charge d’enseigner
la théologie1 à Paris. Et c’est là
qu’il devient le plus grand Doc-
teur de tous les temps. 

L’œuvre de 
saint Thomas

Saint Thomas n’est pas connu
pour avoir fait des miracles. Sa re-
nommée ne tient pas au fait qu’il
ait converti des foules, ou même
qu’il ait soigné des malades. Si
l’Aquinate (comme on l’appelle)
est si célèbre, c’est simplement
pour avoir servi la Vérité par ses
écrits. Et la Vérité, c’est le Christ,
lui qui a dit : « Je suis le chemin, la
vérité et la vie. » Mais l’erreur em-
pêche de voir le Christ-Sauveur tel
qu’il est. C’est pourquoi Thomas a
lutté contre elle, en rédigeant une
multitude d’ouvrages, sur presque
tous les thèmes : la Trinité, l’incar-
nation, la grâce, les sacrements, ou
encore les anges qui lui ont valu le
titre de « Docteur angélique ». 

Bref, dans tout ce dont il a eu 
à traiter, saint Thomas a cherché 
à faire ressortir l’aspect rationnel
de la foi. Ce qui nous permet de
mieux la comprendre. L’œuvre
majeure de Thomas, résumant sa
pensée, est la Somme de théologie.

Elle est devenue le manuel de réfé-
rence pour la formation des futurs
prêtres.

Des commémorations
Quand on aime, on ne compte

pas. Et l’on peut dire que Thomas
ne s’est pas ménagé dans sa mission
de théologien, par amour de la 
Vérité, par amour du Christ. Et le
Christ le lui a bien rendu. À la fin
de sa vie, Thomas s’est entendu dire
par le Seigneur : « Tu as bien écrit
sur moi ! » Le Docteur angélique est
mort le 7 mars 1274. 

Nous fêtons cette année le 750e

anniversaire de sa naissance au
Ciel. Nous fêterons l’année pro-
chaine les 800 ans de sa naissance
sur terre. Et, l’année dernière, nous
avons fêté les 700 ans de sa canoni-
sation. Elle avait eu lieu en 1323.
Pour fêter ces trois événements, 
les reliques de saint Thomas ont
quitté Toulouse pour voyager à
travers toute la France. Peut-être
passeront-elles près de chez vous.
On peut obtenir une indulgence 
en allant s’y recueillir. ●

De 2023 à 2025, ont lieu trois jubilés en l’honneur 
de saint Thomas d’Aquin. 
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SURSUM CORDA Frère André-Marie

Saint Thomas à
l’honneur

1. La théologie est la science qui étudie Dieu.

https://thomas-aquinas-jubileum.org/1412-2/


Sophie Roubertie APPRENDRE À VOIR
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Plaque avec Agnus Dei sur une croix 
entre les emblèmes des quatre évangélistes

Carte d’identité 

de l’œuvre 

Date : vers 1000 - 1050

Taille : 73 cm × 112 cm 

Technique : sculpture sur 
ivoire 

Lieu d’exposition :

Metropolitan Museum of 

Art – New York (États-Unis)
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APPRENDRE À VOIR Sophie Roubertie

Cette plaque d’ivoire montre un
agneau (l’agneau de Dieu, ou

Agnus Dei, représentant Jésus, qui
a dit lui-même : « Je suis l’Agneau
de Dieu »), entouré des symboles
des quatre évangélistes, le tétra-
morphe (voir encadré). Tous les
quatre animaux ou personnages
portent un livre figurant l’évan-
gile écrit par chacun. Le travail est
d’une grande finesse, mais on peut
imaginer que le sculpteur n’avait
jamais vu un lion de sa vie !    

Entre chaque image sont entre-
lacés des feuillages aux formes sty-
lisées formant une croix.

Cette plaque recouvrait proba-
blement la reliure d’un précieux
livre liturgique, aujourd’hui dis-
paru, utilisé lors des offices et des
processions. Percée de trous, elle
était fixée directement sur le plat

de la reliure. Cette dernière servait
à la fois de protection et d’orne-
mentation du manuscrit. 

Ces plaques pouvaient être en-
tourées d’or ou argent, de perles et
de pierres précieuses, faisant de 

ces objets des pièces d’orfèvrerie 
exceptionnelles. Si le commerce 
de l’ivoire est aujourd’hui très 
réglementé, il tenait une place im-
portante dans l’histoire des arts
précieux du Moyen Âge. ●

Le tétramorphe, représentation 
allégorique des évangélistes
Le tétramorphe désigne la représentation des quatre évangélistes
sous leur forme allégorique1. 
Un ange (ou un homme), un lion, un taureau et un aigle symbolisent
les évangélistes. L’attribut de chacun est lié au début de son évangile
et à une vision de saint Jean dans le livre de l’Apocalypse.
Comment les identifier ? Il s’agit de l’homme ou de l’ange pour saint
Matthieu, de l’aigle pour saint Jean, du taureau pour saint Luc et
du lion pour saint Marc. Le lion peut être ailé, ce qui est le cas ici. 
Lorsque que tu vois ces quatre éléments rassemblés, tu peux être 
certain qu’il s’agit des évangélistes ! Tu remarqueras d’ailleurs qu’ils
portent tous une auréole : ce ne sont donc pas de simples animaux. 

« Et toi, que veux-tu faire quand tu seras grand ? »
À cette question, tant de fois entendue, tu as peut-être
répondu : pompier, vétérinaire, inventeur, infirmière,
chanteuse, explorateur, comédien, pilote de chasse,
ministre… Tes rêves d’enfant étaient accueillis par un
sourire amusé ou encourageant.

Plus tard, si tu as vu tes grands frères et sœurs can-
didater sur « Parcoursup », tu as compris que d’autres
paramètres que les rêves d’enfants entraient en ligne
de compte : les secteurs plus ou moins bouchés, la sé-
curité financière, le prestige de certains métiers ou
leur mauvaise image… 

Tu as peut-être vu aussi des adultes regretter de
n’avoir pas accompli leur rêve : un directeur commer-
cial qui aurait aimé être agriculteur, un ingénieur qui
se rêvait violoniste. Ou d’autres te dire avec un visage
rayonnant : « À 10 ans, je voulais déjà être prêtre ! »
ou : « Dans un questionnaire scolaire en 5e, j’ai ré-
pondu que je voulais devenir professeur de français ;
aujourd’hui j’ai le bonheur d’exercer ce métier depuis
vingt ans ! »

À l’heure des choix, voici quelques repères qui 
t’aideront à discerner à quel métier tu es appelé : 
• Quels sont tes talents ? Quelle pierre peux-tu 

apporter à ton pays, au monde ? Où seras-tu le plus
utile en fonction de ce que tu es, de tes qualités 
propres ? 

• Te sens-tu vraiment libre ? « Il n’y a pas de sot 
métier, il n’y a que de sottes gens » (duc de Ravigo).
T’autorises-tu à explorer tous les domaines qui t’at-
tirent, sans préjugés ?

• Il existe des métiers passionnants pour toutes les
formes d’intelligence. As-tu pensé aussi aux métiers
qui font appel à « l’intelligence des mains » (artisa-
nat, métiers d’art...) ?

• As-tu confronté tes rêves à la réalité, en échan-
geant avec des professionnels de façon formelle
(stages) ou informelles (en famille, lors de rencon-
tres...) ? As-tu pris conseil auprès de tes parents,
des membres de ta famille en qui tu as confiance ?

• Si tu as la foi, as-tu remis entre les mains de ton
Créateur le soin de t’indiquer les chemins où il 
t’attend ? « Vocation » vient du latin « vocare : appe-
ler ». Le jeune Samuel, en entendant la voix de Dieu
a répondu : « Parle, Seigneur, ton serviteur écoute. »
Les réponses surgiront du fond de ton âme, si tu
joins la prière à tes réflexions. 

La vie réserve bien des surprises, et en cas d’erreur
d’orientation, il est toujours possible de changer de
voie. Alors, garde confiance ! ●

Quel métier demain ?

1. Une allégorie représente une idée sous une forme imagée.

Art de vivre Inès de Chantérac



Valérie d’Aubigny a lu et aimé
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En garde, Gabriel !  
Tome 1, Le Spadassin de l’ombre
Marie Bertier
Emmanuel Jeunesse ● janvier 2024 ● 216 pages 
● 15,90 € 
À partir de 10 ans.

➤ Retrouvez ce livre et une large sélection pour la jeunesse sur le site : www.123loisirs.com

Se jetant sur lui, ils engagèrent le
combat. Maniant brillamment le fer, 
le spadassin rompait, puis se fendait,

tirant d’un côté et de l’autre avec 
hardiesse. Profitant d’un instant

d’avantage, Gabriel, d’un geste franc,
le désarma et le jeta à bas de son 

cheval, puis bondit sur lui.       

Il semblerait que ce livre ait été écrit pour vous, chers
lecteurs d’Actuailes. Que vous soyez dévoreurs de

livres ou très parcimonieux dans vos choix, vous serez
heureux d’entrer dans une nouvelle série qui appar-
tient au genre « de cape et d’épée ». Tout de suite,
avec cette expression, viennent à l’esprit des images de
duels au fleuret, escarmouches, embuscades en forêt
ou dans des villes du Moyen Âge ; répliques pleines
de panache et une certaine légèreté dans les moments
les plus dramatiques. 

Gabriel, jeune page plein d’avenir, se voit confier
une mission bien délicate et périlleuse ! Prendre livrai-
son, moyennant une bourse bien remplie, d’un cadeau
prestigieux devant sceller l’union entre Henriette-
Marie, jeune sœur de Louis XIII, et le roi d’Angle-
terre. Mission diplomatique, donc ! Prenant son 
rôle très à cœur, ce jeune homme loyal va, de surcroît,
mettre au jour un complot contre la personne du roi.

Lorsqu’il arrive à Paris, juché sur Bucéphale, son
solide cheval, Gabriel se dirige vers la boutique de 
l’orfèvre sur l’île de la Cité. Et là, tout se précipite ! 
Le maître artisan est désespéré : l’aiguière et le bassin
d’argent ainsi qu’un coffret à fermeture secrète, dot 

de la jeune princesse, tout a disparu entre les mains
d’un voleur ayant négligé pierres précieuses et autres
merveilles de l’atelier.

C’est donc un vol diplomatique. Un indice récurrent
dans la poursuite des brigands peut mettre Gabriel et
ses amis sur la piste des « spadassins de l’ombre ».

Comment déjouer les vils projets de ces spadas-
sins ? Comptez sur le courage du jeune héros, son
grain d’inconscience, un valet rusé et fier bretteur et
une charmante cousine ne craignant pas de prendre de
gros risques, sous de multiples déguisements !

Le tome 2 arrive en mai. Vivement le printemps ! ●

Si les romans « de cape et 

d’épée » vous inspirent, plongez-vous dans 

Le Capitaine Fracasse, de Théophile Gautier ; 

Le Bossu, de Paul Féval, Les Trois Mousquetaires,

d’Alexandre Dumas, ou encore Fanfan la Tulipe, de

Gérard Krawczyk. Mais, là aussi, tout est question 

de goût littéraire et d’appétit, ces œuvres 

passionnantes étant assez consistantes !



Dans la Provence de la fin des années 1960, Antonin doit mener
un vieux cheval à Arles. Le film, drôle et mélancolique, est 
l’occasion de parcourir paysages et villages du sud de la
France, jusqu’aux étendues majestueuses de la Camargue. 

Résumé
Antonin est employé dans une

ferme. Il travaille depuis vingt-huit
ans avec le cheval nommé Ulysse,
qui est désormais trop vieux pour
rester utile. Le fermier, patron du
héros, demande donc à Antonin
d’emmener Ulysse à la corrida à
Arles, où le cheval « servira » une
dernière fois pour le spectacle avant
d’être abattu à la suite de ses pro-
bables blessures dues au taureau.
Tout le monde considère ce cheval
comme un simple outil. Mais le
vieil Antonin sent bien qu’une 
relation d’affection véritable s’est
nouée entre lui et  l’animal. Il ne
peut se résoudre au sort qui attend
Ulysse. Finalement, l’homme et la
bête entament ensemble un voyage
rempli d’émotions contenues, dans
une belle France méridionale. 

À propos du film
En plus de nous montrer la vie,

dure mais paisible, de la France 
rurale des années 1960, le film pro-
pose une réflexion sur la relation
des hommes avec les animaux. Il
semble que cette période ait été 
un point de basculement dans le 
ressenti collectif : plusieurs person-
nages font remarquer à Antonin

qu’il ne va tout de même pas s’at-
tacher à un cheval, même après
vingt-huit ans passés à travailler
ensemble, car ce n’est qu’une bête,
presque une chose. On lui re-
proche sa sensiblerie, ce qui paraît
très étonnant pour un spectateur
d’aujourd’hui. En voyant cela, on
mesure à quel point la société a
désormais changé d’avis sur la
question des animaux. 

Le film parvient à montrer avec
beaucoup de pudeur les sentiments
qu’on peut éprouver envers un 
« simple » cheval, jusqu’à une scène
finale déchirante par sa grande 
sobriété. On suit avec beaucoup 
de clarté le parcours de ce duo à
travers la Provence, découvrant au
passage les villages de Roussillon
et de Cavaillon, Les Baux-de-
Provence, les arènes d’Arles, et
l’inoubliable Camargue. La parti-
cularité du film est d’ailleurs que la
quasi-totalité des scènes sont tour-
nées en extérieur dans des décors
naturels. Pour les spectateurs que
nous sommes, c’est également un
voyage dans le temps dans une
France qui n’existe plus. Tout dans
ce film respire la bonté, la délica-
tesse, le dévouement. Une magni-
fique histoire de tendresse. ●

On peut regarder un FILM ? Marie Joncquez

Réalisateur : 
Henri Colpi
Année : 1970
Durée : 1 h 28

LA FICHE
DU FILM

Heureux qui comme Ulysse...

Genre : comédie dramatique,
tout public

Distribution principale :
Fernandel (dont ce fut le dernier
rôle) : Antonin

Pleins 
feux sur...

... le titre
Célèbre premier vers d’un poème de 
du Bellay, le titre du film est ici repris dans
la chanson créée exprès par le réalisateur
Henri Colpi (paroles), le compositeur
Georges Delerue (musique) et l’inter-
prète Georges Brassens.
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Enfin un peu de CULTURE !

Pour comprendre cette expression, il faut tout
d’abord expliquer rapidement le fonctionnement
du clergé au Moyen Âge. 
Les évêques étaient alors assistés d’un collège de
prêtres et de chanoines vivant en communauté et
formant le conseil. C’est cette assemblée que l’on
appelait chapitre.
Au IXe siècle, cette institution avait pour rôle de trai-
ter les affaires de la communauté. Le chapitre dési-
gnait également le lieu dans lequel les membres de

cette assemblée se réunissaient. Chaque membre
de cette assemblée était consulté et pouvait expri-
mer son point de vue… il avait voix au chapitre.
L’expression est utilisée dans le langage courant
depuis le XVIe siècle et signifie qu’une personne
peut être interrogée, qu’elle a le droit de donner
son opinion, qu’elle a un pouvoir d’influence.
Notons que nous entendons souvent « avoir droit
au chapitre », mais l’expression originelle est bien
« avoir voix au chapitre ».
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Apophtegme :
« L’expérience est l’addition
de nos erreurs.  »

. . . . . . Pourquoi dit-on«avoir voix au chapitre »? . . . . . .

Que prend 
un éléphant 
dans un bar ?

De la place

Mon 1er est un animal de la ferme.Mon 2e est un pronom démonstratif.Mon 3e sert à faire les pulls.
Mon tout est une matière 

fragile qui sert aussi à 
faire des assiettes.

Qui-suis-je ? 

?

Charade

Je peux vous paraître illogique 
puisque, chez moi :
• l’accouchement arrive 

avant la grossesse,
• l’adolescence avant l’enfance,
• la course avant la marche,
• l’écriture avant la lecture,
• les devoirs avant les leçons
• et la mort avant la vie.
Qui suis-je ? Le dictionnaire

Quel est le mois où les femmes parlent 
le moins ?

Février, car c'est le mois le plus court.

La porcelaine (porc - ce - laine)

Une dame fait des reproches à
son boulanger : 
— Je suis désolée de vous le dire,

mais votre pain est rassis ! 
— Un peu de respect, Madame,

je faisais du pain avant que
vous ne soyez née ! 

— Justement, ce que je 
vous reproche, c’est de 
ne le vendre que maintenant !

Gaétan aime tous les sports. Mais que préfère-t-il ?
Rébus

Les arts martiaux (lézard - mare - scie - eau)

Napoléon n’a 
jamais déménagé...
Pourquoi ?

Car il avait un Bonaparte
(Bon appart...).


